
ANNONCES 
Samedi 26 mars :  

10h30 : Conférence de Carême à La Valentine 
Père Bernardin (curé de Plan de Cuques) : L’Aveugle-né 

(avec adoration et confessions). 

16h30 : à Sainte Rita : La vie en cité, une expérience avec l’Islam 
par Pierre et Isabelle Chazerans 

 

Le Mardi de 19h00 à 21h00 
Veillée de prière avec le groupe charismatique 
 

Les Vendredi de Carême à 17h30 : Chemin de Croix  
 

Adoration et confessions : 17h30-18h30 avant les messes du soir. 
Chapelle d’Adoration : merci de vous inscrire pour assurer une présence hebdomadaire 
régulière, une heure fixe un jour de la semaine, une « garde » auprès du Saint-Sacrement. 
 

PRIÈRE DE LA SAMARITAINE  
(Christine Florence) 

Seigneur,en arrivant au puits,je n'avais que ma soif,  
Profonde comme un gouffre,  

brûlante comme un désert.  
Je ne savais pas  

mais cette soif était ma plus grande richesse.  
Car, infinie est ma soif, infinie est ta source,  

Infini le don que tu me fais,  
infinie la joie que je reçois.  

Loué es-tu, Seigneur, pour ta présence  
qui coule en moi comme une source fidèle, vivante.  

Seigneur, comme la Samaritaine,  
je me tiens au bord du puits  

Tout près des eaux profondes,  
Là où tu demeures  

sans que j'en aie toujours conscience.  
Je puise, je veille, j'espère  

et j'attends ta venue dans l'ordinaire des jours.  
Alors, des profondeurs  

où j'ai puisé, crié vers toi, tant désiré,  
J'ai vu la source devenir un fleuve d'eau vive.  

Ce filet d'eau plein d'espérance,  
Entretenu jour après jour dans l'ordinaire du temps,  

S'est révélé Promesse de vie éternelle :  
Et voici qu'au pays de la soif, l'eau a jailli et se répand.  

Oui, Seigneur, tout en moi exulte et renaît  
À ta venue, si imprévue qu'elle me surprend.  

Veille mon âme, au bord du puits,  
Le Seigneur m'attend et me dit « Donne-moi à boire ».  

Paroisse Sainte-Rita  
des Trois Lucs 

366 avenue des Poilus – 13012 MARSEILLE  
Tel : 04 91 93 46 07 

 

DIMANCHE 20 MARS 2022 
   (3e dimanche de Carême – La Samaritaine) 

Journée de mémoire pour les personnes victimes de 
violences et d’agressions sexuelles dans l’Eglise 

 

Jésus demande à boire. Délicatesse de Dieu ! Celui qui a créé l’univers a voulu 
être fatigué, avoir soif, être dépendant. Il se fait mendiant. Il se fait petit. Il a besoin. 
C’est parce que Dieu s’est fait homme qu’il est possible de lui être agréable, de le 
désaltérer. Tout homme peut désormais lui dire qu’il l’aime et le lui prouver en actes 
et en vérité. Le Fils éternel apprécie ce qui lui est offert car il est aussi un homme, 
sensible entre tous : Tout ce que vous avez fait au plus petit d’entre les miens, c’est 
à moi que vous l’avez fait (Mt 25,31-46). 

Donne-moi à boire, dit-il. Donne-moi un peu d’amitié, d’attention. Donne-moi 
ta foi, ta vie, tes sacrifices, tes joies, tes peines, tes prières. Jésus prend toute la soif 
des hommes. Sur la Croix, sa dernière parole sera précisément :  J’ai soif. Étancher 
la soif de Jésus est le but de toute vie, c’est pourquoi Thérèse de l’Enfant Jésus et 
Mère Teresa en ont fait le cœur de leur spiritualité. Consacrer sa vie, c’est à la fois 
donner à Jésus l’amour dont il a soif, pour qu’il le reverse sur tous les hommes, et 
partager cette soif du Christ : Donne-moi des âmes, prends le reste, dit Don Bosco. 

La Samaritaine ne comprend pas encore qu’il est possible de donner quelque 
chose au Fils de Dieu. Elle oppose à sa demande la différence d’origine qui les 
sépare. Alors Jésus lui révèle que, s’il s’abaisse à demander, c’est pour offrir 
infiniment plus qu’il ne reçoit. Faire un sacrifice, un geste de bonté, si petit soit-il, 
c’est se préparer à recevoir ce qui n’a pas de prix : Donne-moi (…) car si tu savais 
le don de Dieu ! Celui qui donne au nom de Dieu reçoit en échange la capacité 
d’aimer. Car alors l’Esprit Saint, l’amour de Dieu, jaillit en lui comme une source. 
L’eau que je lui donnerai deviendra en lui source d’eau jaillissant en vie éternelle.  

Un autre jour, Jésus dira : « Si quelqu’un a soif, qu’il vienne à moi et qu’il boive, 
celui qui croit en moi car, comme dit l’Écriture, de son sein couleront des fleuves 
d’eau vive » (7, 37-38). Jean explique ce qu’est cette « eau vive » :  
« Jésus parlait de l’Esprit Saint que recevraient ceux qui avaient cru en lui » (7, 39). 

L’homme n’accueille l’Esprit qu’en s’offrant lui-même. Par les biens matériels, les 
capacités et tous les dons terrestres, Dieu confie à l’homme de quoi offrir à ses frères, 
afin qu’en donnant il apprenne à se donner. Car donner au nom de Jésus, c’est donner 
à Jésus. La vie chrétienne est d’abord une affaire de générosité. En donnant, on reçoit 
au centuple, en se donnant, on devient plus grand : on reçoit l’Esprit. 


